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NOTE DE L’ÉDITEUR
Organisme porteur de l’opération : Inrap
1 Le diagnostic archéologique effectué sur la commune de Saint-Pierre-de-Varengeville, à
la jonction du chemin de la messe et de la route de Duclair, a traité une surface de
13 549 m2 en  amont  de  la  construction  d’un  ensemble  commercial.  Quarante  et  un
vestiges  excavés  ont  été  mis  au  jour.  Ils  se  répartissent  comme  suit :  19 fosses,
18 segments de fossés et 4 trous de poteaux. Treize structures ont livré l’ensemble du
mobilier. Parmi celles-ci, onze recelaient des fragments de vases indicateurs des IIe et
IIIe s.
2 Cette  cohérence  chronologique  a  pour  pendant  une  cohésion  spatiale  des  vestiges
datés, exclusivement découverts dans la tranchée en limite nord-ouest de l’emprise, le
long  de  la  route  de  Duclair.  Le  bas  Moyen Âge  est  représenté  par  deux  fosses à
l’extrémité sud-ouest tandis que l’occupation du Haut-Empire est concentrée au nord
de  la  tranchée.  Une  majorité  de  structures,  implantées  aux  franges  de  la  parcelle
diagnostiquée,  n’a  pu  être  datée  tandis  que  les  sondages  effectués dans  la  partie
centrale sont restés vierges.
3 Aucune ascendance laténienne,  ni  même du Ier s.,  pas plus qu’un héritage médiéval,
n’ont été rattachés à l’occupation du Haut-Empire. Il faut attendre les XVe et XVIe s. pour
retrouver des éléments mobiliers au sein des vestiges.
4 Le mobilier est dominé par un vaisselier où, pour les IIe et IIIe s., les productions locales,
notamment  de  Lyons-la-Forêt,  côtoient  des  sigillées  majoritairement  importées  des
ateliers de Lezoux. Les pièces sont fragmentées et le volume assez faible à l’image des
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matériaux de construction en l’espèce quelques fragments de tuiles, de rares clous et
des traces de torchis.
5 Le tableau fonctionnel des vestiges est sobre. Une trame linéaire qui est sans doute à
vocation plurielle : limites de parcelles ; le cloisonnement d’espaces aux fins d’activités
spécifiques (pâturage, etc.) ; le drainage ; la subdivision de l’espace construit.
6 Les  fosses  intègrent  ce  cadre  sans  indice  d’une  affectation  spécifique  sauf  à  les
considérer sous l’angle de possibles reliquats d’extraction de limon ou de points de
rétention  de  l’eau.  Les  trous  de  poteaux  portent  des  constructions  dont  les  plans
incomplets, en l’état actuel des sondages, et le contexte suggèrent des bâtiments aux
proportions relativement modestes.
7 L’arasement  est  flagrant  pour  les  vestiges  du  Haut-Empire.  Les  fossés  notamment,
encaissés selon un même azimut, sont sans ramifications. Quelques très rares profils
militent en faveur d’un colmatage rapide et définitif. L’homogénéité de l’aménagement
de l’espace, associée à un mobilier strictement des IIe et IIIe s. suggèrent une occupation
et un abandon du site au cours de ces deux siècles.
8 Au regard des découvertes passées, le diagnostic a livré un ensemble du Haut-Empire
assez  bien renseigné  mais  tronqué  en  raison  d’un  développement  septentrional  en
corrélation sans doute avec la voie antique de Rouen à Lillebonne. Le tracé a pu générer
une occupation plus structurée peut-être à l’origine du mobilier. Tels les habitats des IIe
et IIIe s. exhumés lors d’aménagements au cours des années soixante à quelque 200 m au
nord-est  de  la  parcelle.  Si  l’apogée  de  l’occupation  gallo-romaine  sur  la  commune,
établie sur un espace laténien, date effectivement des Ier et IIe s., le IIIe s. clôt ici cette
présence.
 
Fig. 1 – Plan général des sondages et structures archéologiques
DAO : M. Bobet (Inrap).
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